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Estimation 

Vente 

Gestion 

Location 

Viager

• Aide à l’autonomie
• Aide à la vie quotidienne
• Compagnie et vie sociale
• Retour d’hospitalisation
• Présence de nuit

Pascal  
CATON 
commence 
à l’âge de 18 ans 

dans la même entreprise que 
sa famille. Il décide à l’âge 
de 30 ans de créer sa propre 
entreprise, en 1988, à Orléans 
avec son épouse Sylvie. 
Il mènera de 1988 à 1992 
un combat contre le monopole 
des Pompes Funèbres de 
l’époque pour obtenir « la liberté 
de choix des familles ».

Gautier  
CATON 
intègre 
l’entreprise 

familiale à Orléans au 
même âge que son père. 
Bénéficiant de l’expérience 
de sa famille, il développe 
de nouveaux services pour 
permettre à l’entreprise 
de répondre aux nouvelles 
attentes des familles en deuil 
et de s’adapter aux différentes 
évolutions de la profession.

Louis  
CHARPENTIER 
est la première 
génération à 

pratiquer ce métier en tant 
qu’agent auxiliaire des Pompes 
Funèbres, quelques années 
après la Première Guerre 
Mondiale. Il transmettra son 
savoir-faire et sa passion 
pour son métier à son gendre 
ainsi qu’aux générations 
suivantes de la famille.

Lucien  
CATON, 
deuxième 
génération 

de la famille, débuta sa carrière 
en 1931 à Orléans, ville où 
naîtra une réelle vocation 
pour cette profession. 
Grâce à son investissement 
auprès des familles, il dirigera 
plusieurs agences en 
Charente-Maritime et finira 
sa carrière comme responsable 
en Région Parisienne. 

Gérard  
CATON 
partage 
la même 

vocation d’accompagnement 
des familles en deuil que 
son père. L’entreprise pour 
laquelle il travaille lui confiera 
la responsabilité de plusieurs 
agences comme Montceau-
les-Mines, Sancerre, Mehun-
sur-Yèvre, Montargis pour 
finir sa carrière à Vierzon.

DEPUIS 5 GÉNÉRATIONS NOUS ACCOMPAGNONS LES FAMILLES
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ORNEMENTS
PRÉVOYANCE

PARIS 14 - MONTSOURIS
136 rue Tombe Issoire, 01 83 06 46 83

PARIS 13 - SALPÊTRIÈRE
113 bld Hôpital, 01 40 02 98 01

PARIS 15 - CONVENTION
166 rue Convention, 01 56 56 60 62

PARIS 16 - AUTEUIL
61 rue Auteuil, 01 45 04 07 10

Eure-et-Loir  
02 37 99 19 43

Cher 
02 48 57 37 38

Île-de-France 
01 40 02 98 01

Indre-et-Loire 
02 47 49 40 40

Loir-et-Cher 
02 54 76 11 42

Loiret 
02 38 49 32 32

Nièvre 
03 86 60 57 30

Sarthe 
02 52 99 10 10
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L’é d i t o r i a l

L  ors de la guerre des Boers (prononcez « Bour »,  
en bon néerlandais), un officier anglais,  
Baden-Powell, eut l’idée d’utiliser comme  

messagers entre les différentes escouades anglaises  
opposées aux Afrikaners, les cadets de Mafeking. 

Cette ville, Mafeking, fut encerclée par les Boers en 1899, 
quatre fois plus nombreux que leurs ennemis. Les cadets, 
des adolescents, remplirent si bien leur mission qu’ils 
contribuèrent à la victoire. Ils inspirèrent au colonel 
Baden-Powell de convertir leur débrouillardise militaire 
en aptitude à travailler à la paix, dans un programme 
d’éducation qui alliait autonomie, sens des autres et de  
la nature, sens de Dieu. On entend parfois dire que les 
scouts ressemblent, à cause de leur uniforme, à des soldats, 
ce qui n’est pas sans fondement historique. Or c’est pour la 
paix que Baden Powell entendait les former et les entraîner.
L’acclimatation en France du mouvement scout n’alla pas  
de soi. Ce mouvement issu de la perfide Albion, 
naturellement protestante à cause de son roi, semblait bien 
éloigné du catholicisme français. Le chanoine Cornette  
et le père Jacques Sevin durent convaincre de la pertinence 
de la méthode scoute pour que le mouvement puisse 
s’installer dans les paroisses et gagner la confiance à la fois 
des familles et des curés. Les premières troupes ouvrirent 
en 1922 en France. Celle de Notre-Dame d’Auteuil ouvrit 
en 1926. Dès lors le mouvement scout connut un grand 
rayonnement et prouva au fur des décennies son amour  
du prochain, de la nature, de la patrie et de Dieu.  
Il promeut dans une pédagogie particulière  
le développement intégral de la personne. Les différents 
mouvements scouts qui se singularisèrent dans l’histoire 
n’ont pas les mêmes insistances, mais se remémorent  
leurs racines qu’il est toujours essentiel de rappeler.  
Elles sont dans leur essence chrétiennes et catholiques.  

Père Antoine Devienne, curé 
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100 ANS D’HISTOIRE ! 
MAIS EN FAIT,  

QUELLE HISTOIRE ?

L’année 2026 correspond  
en effet aux cent ans  
de l’existence du scoutisme 
dans notre paroisse. 

Mais quelle est cette histoire exacte-
ment ? C’est à cette question que nous 
avons voulu répondre dans ces pages 
et ce n’est pas une mince affaire que de 
résumer tout cela en quelques lignes.

Avant de se tourner vers le passé, 
revenons au présent. Aujourd’hui, 
deux groupes scouts existent à la 
paroisse : un groupe Scouts et Guides 
de France (SGDF) qui perdure donc 
depuis cent ans et, depuis 2025, un 
groupe de Scouts Unitaires de France. 
Le mouvement national SGDF résulte 
de la fusion des Scouts de France et 
des Guides de France en 2004.

Au sein de notre groupe, cinq uni-
tés coexistent, correspondant aux 
tranches d’âge de nos jeunes  : la 1ère 

Farfadets (six-huit ans), la 1ère Louve-
teaux-Jeannettes (huit-onze ans), la 
300e Scouts et Guides (onze-quatorze 
ans), la 30e Pionniers et Caravelles 
(quatorze-dix-sept ans) et la 1ère Com-
pagnons (dix-sept-vingt et un ans).

Nous allons voir que revenir sur 
leurs origines, c’est un peu refaire 
toute l’histoire du scoutisme !

En effet, c’est le 14 mars 1926, soit 
un peu plus d’une dizaine d’années 
après l’apparition du scoutisme (crée 
par Baden Powell en 1907 en Angle-
terre) en France (1912-1917) et ex-
périmenté ensuite en Belgique par 
le père Jacques Sevin, que la «  30e 
Notre-Dame d’Auteuil » est officielle-
ment créée et affiliée au mouvement 
du scoutisme français par Jacques 
Audigier. C’est une unité de garçons 
qui se reconnaît déjà par son foulard 
« gris perle, bande bleu de France », 
signe distinctif encore aujourd’hui 
de l’ensemble du Groupe SGDF de 
Notre-Dame d’Auteuil. Ce numéro a 
été complété pour les différentes uni-
tés louveteaux par un nom de pape 
dans leur désignation complète : Léon 
XIII, Pie XII puis Jean Paul II.

Les années 1930 voient cette pre-
mière unité croître et se développer 
et même se dédoubler en 30A et 30B, 
qui deviendra la 300e en 1942  ! Le 
groupe possède à l’époque un jour-
nal « Scouts de France, 30e Paris » et 
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ses unités sont déjà installées dans 
des baraques sur le terrain derrière 
le presbytère, chaque unité ayant la 
sienne. Elles cohabitent avec la com-
pagnie des Guides de France (GDF) 
de la 48e, jeannettes, guides et cara-
velles étant présentes également de-
puis les années trente et d’autres mis-
sions paroissiales.

Les archives scoutes ont retenu 
quelques noms des familles de parois-
siens qui s’impliquèrent activement 
dans cette première étape  : Jeantet, 
Vignaud de Villefort, Girault, Schlem-
mer ou encore Plument.

Arrive la guerre qui n’épargna pas le 
mouvement scout, le scoutisme étant 
interdit par les autorités allemandes 
dès 1940. À cette époque, la 30e n’en 
reste pas moins très active. Il en res-
sort une particularité dans les archives 
du scoutisme puisque les deux chefs 
de troupes de l’époque sont indiqués 
avec la mention «  Clandestin  »  ! Il 
s’agit de M. Paul Corteel et Jacques-
Robert Moulin.

Après la guerre, la troupe retrouve 
un fonctionnement plus serein et 
d’autres noms de famille sont res-
tés associés à cette époque dans les 
archives  : Abeille, de Carné, Dubar, 
Frèrejean, Braibant, Junemann, Fleu-
riot de Langle, Delanerie, Fleury, 
Krier, Pilorge, Rapin, Erhrhard, Ber-
tin, Paoli…

Arrive l’année 1964, celle où l’asso-
ciation des Scouts de France décide 
de réformer ses modes de fonction-
nements, générant bien des frictions ! 
De vaste ampleur, cette réforme porte 
entre-autre la volonté de se rappro-
cher du monde «  civil  » et de ren-
forcer la pédagogie. De la première 
de ces deux volontés naît l’abandon 

de «  l’uniforme  » et le choix d’un 
vêtement plus simple, le port d’une 
chemise de couleur vive suivant les 
âges et toujours, du foulard. De la 
seconde volonté, celle d’améliorer la 
pédagogie, naît la volonté de créer 
plus de tranches d’âges  : la tranche 
« scout » est divisée entre « rangers » 
de onze à quatorze ans d’un côté et 
les « pionniers » de quatorze-dix-sept 
de l’autre. Pour la petite histoire, c’est 
précisément du refus de cette réforme 
que naîtront nos cousins des « Scouts 
Unitaires de France  », unitaires car 
ils refusaient de séparer en deux leurs 
troupes.

Le groupe Scouts de France de 
Notre-Dame d’Auteuil, lui, s’adapte et 
c’est précisément à cette époque que 
nos deux unité historiques, 30e et 
300e, prennent leur forme actuelle  : 
la 30e sera celle des scouts (onze-qua-
torze ans) et la 300e celle des pion-
niers. D’autres unités (303-304 et 
204) sont créées pour accueillir gar-
çons et filles enthousiastes pour vivre 
dans la nature et quitter le quartier 
pour camper en forêt. Le groupe pos-
sède également un groupe pionnier 
d’handicapés mentaux légers. Cette 
activité, fait très rare, se poursuit 
jusqu’en 2010.

En1976, le groupe de Notre-Dame 
d’Auteuil accueille ses premières 
cheftaines dans les troupes de ran-
gers c’est-à-dire dès que la féminisa-
tion des maîtrises rangers est intro-
duite. C’est dans le même élan que le 
groupe prendra le choix de la «  co-
éducation », à savoir le choix d’entre-
tenir des unités mixtes filles et gar-
çons dès la fin des années 1990. C’est 
à ce moment que la 30e scoute devient 
la 300e.

Tout au long de ces années, le 
groupe a été épaulé par un aumô-
nier de la paroisse comme les pères 
Bezancon, Moreau, Canlorbe, Aubert, 
Bancon, Bascoul, Duban pour n’en ci-
ter que quelques-uns et actuellement 
le père Louis de Vaugelas.

Au travers de sorties les dimanches 
et de week-ends campés toute l’an-
née, les unités se soudent, les amitiés 
naissent et les jeunes passent d’une 
pédagogie du jeu à celle du projet en 
grandissant. Le temps fort de l’année 
est sans aucun doute le camp d’une ou 
deux semaines en fonction des âges. 
Les pionniers, caravelles et compa-
gnons montent des camps ambitieux, 
en vélo (Écosse, Aquitaine…), en 
radeaux, en roulottes ou à l’étranger 
(Burkina Faso, Slovénie, Roumanie, 
Monténégro, Afrique du Sud…) Mais 
en évoquant tous ces bons souvenirs, 
n’oublions pas non plus les moments 
beaucoup plus difficiles comme le dé-
cès du chef rangers Max Rouchaud et 
plus tard de la guide Inès Garcia Bro-
tons. Les deux ont donné leur nom 
aux unités de scouts et de guides.

Invasion des écrans, difficulté à 
vivre en groupe et à y trouver sa 
place, le scoutisme dans sa diversité 
offre plus que jamais aux familles un 
soutien éducatif et aide les jeunes à 
grandir dans le chemin de Dieu. Les 
jeunes d’aujourd’hui seront les chefs 
de demain et seront content de trans-
mettre à leur tour leur joie de vivre en 
plein air et de camper dans la nature.

Aujourd’hui le groupe Notre-Dame 
d’Auteuil vit bien, avec une centaine 
d’adhérents et tous ses membres sont 
fiers de faire perdurer un si bel héri-
tage !

Jérome Galy Dejean et Stéphane Dugué

Un esprit qui perdureCréation et lancement
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C’est une joie mais aussi une vraie res-
ponsabilité ! 

Avant tout, celle d’encadrer toutes 
les maîtrises des unités et de créer de 
bonnes conditions d’accueil, d’orga-
nisation mais aussi de pédagogie, 
pour que tous profitent du scoutisme 
et de ses joies, en toute sécurité.

Le groupe vit bien, avec ses cent+ 
adhérents, réalise ses projets et se 
renouvelle chaque année.

Nous formulons naturellement le 
vœu que cela perdure mais nous sou-

haiterions, à la faveur de cette célé-
bration, passer un appel à toutes les 
bonnes volontés  ! Car aujourd’hui, 
nous, encadrants, cheftaines et chefs, 
qui avons choisi de dédier de notre 
temps libre au service de la com-
munauté, recrutons sans cesse pour 
aider nos maîtrises à se compléter, se 
renouveler, pour s’occuper du matériel 
ou de l’intendance dans une ambiance 
conviviale et bienveillante.

Nous formulons donc ici un vœu, 
que cette publication dans le jour-

nal de notre paroisse, dont je tiens à 
remercier le père Antoine Devienne, 
permette de susciter quelques voca-
tions parmi ses lecteurs et que plu-
sieurs d’entre vous nous rejoignent 
pour continuer à faire vivre cette 
grande et belle histoire du scoutisme 
à Notre-Dame d’Auteuil !

Pour les violets, Jérome Galy De-
jean responsable de groupe adjoint 
et Stéphane Dugué, responsable de 
groupe.

Sgdf.nd.auteuil@gmail.com

LE MOT DE L’ÉQUIPE  
DE GROUPE SGDF

ʻ N̒ous sommes une petite équipe de quatre à cinq adultes,  
portant la chemise violette, à organiser la vie du groupe des Scouts  
et Guides de France de la paroisse Notre-Dame d ’Auteuil,  
aux côtés de notre aumônier, le père Louis de Vaugelas,  
que nous tenons à remercier du fond du cœur pour son engagement  
et son écoute auprès de tous nos jeunes et des maîtrises. ʼʼStéphane Dugué
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La joie au quotidienNature, cohésion et bienveillance
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Un peu d’histoire… : 
C’est en Afrique du sud que l’idée du 
scoutisme serait née lors du siège de 
Mafeking durant la Seconde Guerre 
des Boers. L’officier de commande-
ment Robert Baden-Powell parvient à 
sauver la ville en utilisant les jeunes 
comme messagers, observateurs, sen-
tinelles et éclaireurs. Après la guerre, 
Baden-Powell rend compte de ses 
observations dans un petit fascicule 
destiné aux militaires intitulé Aids to 
scouting. 

Il poursuit sa réflexion sur un mou-
vement de jeunesse qui enseignerait 
aux enfants la débrouillardise, la foi 
en Dieu, l’entraide, l’amour de la na-
ture. L’idéal d’une vie chevaleresque 
sous-tend ce projet de formation, qui 
se veut à la fois civique, religieux et 
moral. Un premier camp scout a lieu 
sur une île du Dorset et, rapidement, 
les jeunes se groupent en patrouilles 
puis en troupes. Ils adoptent l’uni-
forme imaginé par Baden-Powell, 
inspiré par celui de la police sud-afri-
caine  : culottes courtes, foulard de 
couleur et chapeau à larges bords. 

C’est en 1911 que le scoutisme 
fondé par Lord Baden-Powel (BP) 
franchit la Manche pour aborder les 
côtes françaises. En 1911, trois as-
sociations virent le jour en France, 
les Éclaireurs de France, fondés par 
Nicolas Benoit et Georges Bertier, 
mouvement neutre respectant les 
convictions de chacun, les Éclai-
reurs Français de tendance nationa-
liste fondés par Pierre de Coubertin 
(inventeur des JO modernes) et les 
Éclaireurs Unionistes, d’obédience 
protestante dont la pédagogie était 
inspirée de l’Évangile. 

Bien que des groupe scouts catho-
liques aient existés avant la première 
guerre mondiale, c’est officiellement 
le mouvement catholique des Scouts 
de France fut créé le 25 juillet 1920 
par deux ecclésiastiques le chanoine 
Cornette et le Père Jacques Sevin 
(sj) ainsi que par un laïc Edouard 
de Macedo. Respectivement aumô-
nier général, commissaire général et 
secrétaire général. Très vite, le père 
Jacques Sevin se retira de sa charge 
de commissaire général pour se 
consacrer à la formation des chefs. 
C’est lui qui adapta le scoutisme 
de Baden-Powel aux principes de 
l’Évangile pour créer la philosophie 
et le règlement propre du scoutisme 
français. Le mouvement choisit pour 
insigne la croix potencée agrémentée 
d’un trèfle. 

Le scoutisme gagne rapidement 
en popularité et les enfants sont 
séduits par ce mouvement qui leur 
offre  l’aventure et l’émancipation. 
C’est ainsi qu’en France on comptait 
3 000 membres en 1922, 70 000 en 
1939.

C’est en 1923 que la branche fé-
minine du scoutisme fut créée par  
Albertine Duhamel. Si les garçons 
sont louveteaux membre de d’une 
meute puis scouts et membres de 
la troupe, les filles sont jeannettes 
et membre d’une ronde puis guides 
et membre de la Compagnie. Rapi-
dement les branches ainées furent 
créées pour parachever la pédagogie, 
les Routiers membres d’un Clan et les 
Guides ainées membres d’un Feu. 

Au début des années 1960, lors des 
trente glorieuses… le mouvement 

des scouts de France décide d’accom-
pagner l’évolution de la société et 
créé un nouvel outil. Cela se traduit 
par de nouveaux uniformes colorés 
orange pour les jeannettes et les lou-
veteaux, bleu pour les guides et les 
scouts, rouge pour les pionniers et 
les caravelles et enfin vert pour les 
compagnons. Mais surtout par une 
réforme pédagogique moins ou la 
hiérarchie et par conséquent la trans-
mission des ainés de la patrouille aux 
plus jeunes n’a plus la même place 
prépondérante. 

C’est ainsi que la branche des éclai-
reurs et des guides qui regroupaient 
des enfants de 12 à 17 ans fut scin-
dées en en deux parties distinctes 
de 12 à 14 ans et de 14 à 17 ans. Au 
même moment, les Scouts Unitaires 
de France (SUF) furent fondés pour 
continuer à vivre les intuitions du 
scoutisme des fondateurs dont la pa-
trouille unifiée. Parallèlement à eux 
naquirent l’Association des Scouts et 
Guides d’Europe (ASGE).

C’est en 1984 que les scouts de 
France optèrent pour la coéducation 
(mixité) tant des maîtrises (chefs et 
cheftaines) que des enfants. Enfin 
en 2004 le mouvement féminin des 
Guides de France fusionna avec les 
Scouts de France pour devenir le 
mouvement des Guides et Scouts de 
France (SGDF). 

Aujourd’hui les trois principaux 
mouvements scouts catholiques 
reconnus par la Conférence des 
évêques de France rassemblent plus 
de 135 000 enfants, adolescents et 
jeunes adultes. 

UN PEU PLUS D’UN SIÈCLE 
D’AVENTURES SCOUTES… 

Le scoutisme est un grand jeu  
où l’on s’amuse royalement  
(Lord Baden-Powell).

Lord Baden-Powell
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La loi scoute, les principes,  
les vertus et la promesse : 

La loi scoute : 
Le scout met son honneur à mériter 
confiance.
Le scout est loyal à son pays, ses pa-
rents, ses chefs et ses subordonnés.
Le scout est fait pour servir et sauver 
son prochain.
Le scout est l’ami de tous et le frère de 
tout autre scout.
Le scout est courtois et chevale-
resque.
Le scout voit dans la nature l’œuvre 
de Dieu : il aime les plantes et les ani-
maux.
Le scout obéit sans réplique et ne fait 
rien à moitié.
Le scout est maître de soi : il sourit et 
chante dans les difficultés.
Le scout est économe et prend soin 
du bien d’autrui.
Le scout est pur dans ses pensées, ses 
paroles et ses actes.

La loi guide :
La guide met son honneur à mériter 
confiance.
La guide est loyale à son pays, ses 
parents, ses chefs et ses subordonnés.
La guide est faite pour servir et sau-
ver son prochain.
La guide est bonne pour tous et la 
sœur de tout autre guide.
La guide est courtoise et généreuse.
La guide voit dans la nature l’œuvre 
de Dieu : elle aime les plantes et les 
animaux.
La guide obéit sans réplique et ne fait 
rien à moitié.
La guide est maîtresse de soi : elle 
sourit et chante dans les difficultés.
La guide est économe et prend soin 
du bien d’autrui.
La guide est pure dans ses pensées, 
ses paroles et ses actes.
 

Les principes :
Le scout est fier de sa foi et lui soumet 
toute sa vie.
Le scout est fils de France et bon ci-
toyen.
Le devoir du scout commence à la 
maison.

Les vertus : 
Franchise, dévouement, pureté

La promesse :
Sur mon honneur, avec la grâce  

de Dieu, je m’engage :
à servir de mon mieux, Dieu,  

l’Église, ma patrie,
à aider mon prochain  

en toutes circonstances,
à observer la loi scoute.

Les trois grandes branches : 

 Les Jeannettes  
et les Louveteaux : 
Les Jeannettes : 
DEVISE : De notre mieux ! 
La pédagogie s’inspire de la vie de 
Jeanne d’Arc enfant, imaginée dans 
deux livres :  La Forêt Bleue  (Marie 
Diemer, 1933) et Jeannette de Domré-
my  (Jean Debruynne, 1963). Ces 
ouvrages, sur lesquels les cheftaines 
prennent appui pour construire 
le cadre pédagogique de la ronde, 
offrent aux jeannettes un imaginaire 
dans lequel se projeter et développer 
leur créativité. Ainsi les jeannettes 
grandissent sur les sentiers, accom-
pagnées par leurs cheftaines : Guil-
lemette, Mengette, Hauviette, Dame 
Colette, Zabilette ou Isabellette (les 
amies et l’entourage de la petite 
Jeanne).

Les Louveteaux : 
DEVISE :  De notre mieux ! 
(7-12 ans) À travers le jeu et la décou-
verte  de la nature, ils apprennent 

l’attention aux autres, la débrouillar-
dise, la franchise et la bonne humeur. 
Les louveteaux grandissent dans la 
jungle,  accompagnés des amis de 
Mowgli : Akela, Hathi, Bagheera, 
Chuchundra… incarnés par les chef-
taines.

 Les Guides et les scouts :
Les Guides : 
DEVISE :  Toujours prêtes ! 
Les buts et moyens des guides  : Les 
moyens utilisés sont la nature, le sys-
tème des équipes et le jeu. 
Ces trois moyens sont utilisés pour 
progresser vers les cinq buts du scou-
tisme :
• �En développant son caractère et ses 

talents
• �En mettant lesdits talents au ser-

vice des autres
• �En développant son sens de la dé-

brouillardise au contact du concret 
• �En apprenant à prendre soin de son 

corps et à le respecter
• �En apprenant à vivre sa foi joyeuse-

ment, pour s’élancer sur le chemin 
de la sainteté !

Les scouts ou éclaireurs :
DEVISE :  Toujours prêt ! 
Les cinq buts des éclaireurs
• �Développer son caractère et ses ta-

lents
• �Mettre lesdits talents au service des 

autres
• �Développer son sens de la débrouil-

lardise au contact du concret
• �Apprendre à prendre soin de son 

corps et à le respecter
• �Apprendre à vivre sa foi joyeuse-

ment, pour s’élancer sur le chemin 
de la sainteté !

Les moyens pour y parvenir
• La nature
• La vie en patrouille
• Le jeu
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" Toujours prêts ! " Toujours avec le sourire !
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 Les Guides ainées  
et les Routiers : 
Les Guides ainées : 
DEVISE :  Servir ! 
Les trois piliers de la pédagogie 
guide-aînée
• �Grâce au  service, les guides font 

l’expérience du bonheur du don 
de soi. Réalisé en feu sur l’année 
entière et en camp d’été, il donne 
la possibilité de se dépasser et de 
créer un vrai dialogue avec les 
autres et Dieu.

• �L’aventure se vit tout au long de l’an-
née et durant un camp d’été vécu en 
feu. C’est l’occasion de faire preuve 
d’audace, de sortir de sa zone de 
confort, d’aller vers l’autre.

• �La vie spirituelle  se vit personnel-
lement, soutenue par l’expérience 
et la vie de foi de chacune des 
guides-aînées. Elle est aussi nour-
rie par les  discussions  et  témoi-
gnages, par des  veillées d’adora-
tion ou de louanges, par la Messe et 
les  chants, et par des temps 
d’heure-feu, une heure individuelle 
de médiation de textes et question-
nements sur un thème donné.

La progression personnelle se 
traduit par la prise de trois flots :
• �Le premier, le  jaune, symbolise 

la joie, la foi et la communauté. La 
guide-aînée prend du sel pour s’en-
gager à donner de la saveur à son 
quotidien et à  rayonner davantage 
autour d’elle de la joie reçue.

• �Le deuxième, le  vert, reprend la 
couleur de l’espérance, de l’Évan-
gile  et du  service. La guide-aînée 
choisit une marraine et un accom-
pagnateur spirituel, et elle prend 
le temps de questionner ses choix 
passés, présents et futurs.

• �Enfin, le rouge s’appuie sur la cha-
rité, l’amour et le don de soi. En le 
prenant, la guide-aînée prononce 
sa  parole de feu. À travers cet en-
gagement, la guide-aînée choisit 
d’être porteuse de lumière dans le 
monde et tout au long de sa vie.

Les Routiers :
DEVISE :  Routier pour servir ! 
Rattaché à un groupe, le clan re-
groupe des jeunes garçons de 17 à 
25 ans, volontaires pour monter et 
partager des projets.  Prière,  aven-
ture  et  service  forment le trépied 

d’une vie de clan qui se vit pendant 
l’année et lors du camp d’été. Devenir 
routier signifie pour le jeune s’enga-
ger à participer aux activités, vivre la 
fraternité du clan  et  progresser per-
sonnellement.
La progression est une démarche 
libre du routier :
• �Éclairée notamment par les activi-

tés de marche, de service et la pro-
position quotidienne d’un temps 
de méditation et de prière appelé 
heure-route.

 • �Ce temps d’intériorité encourage 
le routier à se mettre à l’écoute 
de ses aspirations profondes, du 
sens qu’il souhaite donner à sa vie 
d’adulte en devenir et à développer 
sa relation à Dieu.

• �Le jeune a la possibilité de se mettre 
en marche avec un autre routier 
dans un compagnonnage routier 
pour progresser personnellement 
au sein du clan, puis de prendre 
son départ routier. Ce dernier enga-
gement encourage le routier à vivre 
selon l’idéal scout.

Les trois piliers de la pédagogie :
• �Grâce au  service, les routiers font 

l’expérience du bonheur du don 
de soi. Réalisé en clan sur l’année 
entière et en camp d’été, il donne 
la possibilité de se dépasser et de 
créer un vrai dialogue avec les 
autres et Dieu.

• �L’aventure  se vit tout au long de 
l’année et durant un camp d’été 
vécu en clan. C’est l’occasion de 
faire preuve d’audace, de sortir 
de sa zone de confort, d’aller vers 
l’autre.

• �La vie spirituelle se vit personnelle-
ment, soutenue par l’expérience et 
la vie de foi de chacun des routiers. 
Elle est aussi nourrie par les discus-
sions et  témoignages, par des veil-
lées d’adoration  ou de  louanges, 
par la  Messe  et les  chants, et par 
des temps d’heure-route, une heure 
individuelle de médiation de textes 
et questionnements sur un thème 
donné.

Quelques citations valent mieux 
qu’un grand exposé : 
Lord Baden-Powel
• �Essayez de laisser ce monde un peu 

meilleur qu'il ne l'était quand y êtes 
venus.

• �La bonne volonté est la volonté de 
Dieu. 

• �Faites votre devoir d'abord, vos 
droits vous seront reconnus ensuite. 

• �Rester immobile ne sert à rien. Il 
faut choisir entre progresser ou ré-
gresser. Allons donc de l'avant et le 
sourire aux lèvres.

• �Dans chaque garçon, il y a au moins 
5% de bon. À vous de le découvrir 
et de l'épanouir jusqu'à 90 ou 95%. 

• �Le franc-jeu est essentiel, que ce soit 
au football ou au hockey, à la lutte 
ou à la boxe. Pendant le jeu, l’on 
observera strictement les règles, ce 
qui implique de la maîtrise de soi 
et de la bonne humeur de la part 
des joueurs ; à la fin, il est d’usage 
que le vainqueur sympathise avec 
le vaincu et que l’adversaire soit le 
premier à féliciter et à acclamer le 
vainqueur. L’on devrait s’y exercer 
jusqu’à ce que cela devienne une 
habitude. 

• �Une patrouille qui chante est une 
patrouille qui vit. 

• �La meilleure manière d’atteindre 
le bonheur est de le donner aux 
autres. 

• �L’homme qui est aveugle aux beau-
tés de la Nature a perdu la moitié 
du plaisir de vivre. 

• �Puisque Dieu a donné aux garçons 
une énergie sans bornes, un esprit 
curieux et enthousiaste, un petit 
cœur sensible, une imagination 
débordante,  c'est à vous d'en faire 
pleinement usage au lieu d'étouffer 
ces dons.

• �Rire peu prouve peu de santé. Riez 
tant que vous pouvez, cela fait 
du bien. Toutes les fois que vous 
pouvez rire de bon cœur, allez-y. 
Et faites rire les autres autant de 
fois que possible aussi, cela leur 
fera du bien. Si vous êtes dans la 
peine, ou dans l’embarras, forcez-
vous à rire. Si vous vous rappelez 
ce conseil et que vous le suiviez, 
vous verrez que cela fait vraiment 
une différence.  Si vous lisez des 
vies de grands éclaireurs, vous 
trouverez en général que c’étaient 
des types très gais. Il arrive fré-
quemment qu’un garçon fronce 
les sourcils quand il travaille dur ; 
mais les Éclaireurs doivent tou-
jours sourire. Ils manquent à leur 
loi chaque fois qu’ils froncent les 
sourcils. 

CÉLÉBRATION
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TRAVAUX DE L’ORGUE 

Réunion d’information  
sur les travaux de l’orgue :  
comprendre, expliquer, avancer.

Une réunion d’information s’est te-
nue à Notre-Dame d’Auteuil le 7 mai 
2026 afin de présenter aux parois-
siens les prochaines étapes du chan-
tier de l’orgue. Cette rencontre, vou-
lue comme un temps de transparence 
et de dialogue, a permis de revenir 
sur l’histoire récente de l’instrument, 
d’expliquer la nature des travaux à 
venir et de répondre aux questions 
concrètes que chacun peut légitime-
ment se poser.

Dès l’ouverture, le curé a rappelé 
l’importance de cet orgue pour la vie 
liturgique et musicale de la paroisse. 
L’instrument, au-delà de sa valeur pa-
trimoniale, accompagne la prière, les 
célébrations et les grands moments 
de la communauté. La réunion s’ins-
crivait donc dans une double pers-
pective : mieux comprendre les rai-
sons du chantier et préparer la vie 
paroissiale pendant cette période de 
travaux.

Les représentants de la Ville de Paris 
ont d’abord présenté le cadre général. 
L’orgue de Notre-Dame d’Auteuil fait 
partie du patrimoine cultuel parisien 
suivi par les services compétents de 
la Ville. Ceux-ci ont la charge d’un 
ensemble considérable d’églises, 
d’œuvres d’art et d’instruments, 
dont les orgues constituent une part 
précieuse et fragile. Le chantier de 
Notre-Dame d’Auteuil s’inscrit ain-
si dans une mission plus large de 

conservation et de transmission du 
patrimoine.

L’historique récent a ensuite été 
rappelé. L’orgue avait déjà fait l’objet 
d’une importante intervention entre 
2015 et 2018. Puis l’église elle-même 
a connu une restauration intérieure, 
menée en plusieurs phases. C’est au 
cours de la première tranche de ces 
travaux qu’une pollution de l’orgue 
par des poussières de plomb a été 
constatée. Le nettoyage des pare-
ments de l’église utilisait une tech-
nique au laser, efficace mais néces-
sitant des précautions très strictes. 
Malgré les dispositifs prévus, des 
poussières se sont diffusées et ont 
atteint l’instrument. Les intervenants 
ont expliqué que la décision initiale 
de ne pas enfermer complètement 
l’orgue durant cette première phase 
avait été prise afin de permettre, en 
principe, son utilisation pendant 
cette première tranche du chantier. 
Mais un concours de circonstances, 
notamment une panne technique, a 
empêché l’orgue d’être joué comme 
prévu. La pollution ayant été consta-
tée, il devenait nécessaire d’organiser 
une intervention spécifique, diffé-
rente du nettoyage général de l’église, 
car un orgue demande des compé-
tences particulières et une approche 
très fine. Il a enfin été rappelé le net-
toyage du narthex, achevé en 2024, 
travaux préalables indispensables 

avant d’entreprendre le nettoyage de 
l’instrument.

 Le maître d’œuvre a ensuite pré-
senté les travaux à venir : 
- Travaux de dépollution du grand 
orgue et de ses abords. Les abords 
comprennent les tribunes latérales, 
la salle derrière l’orgue, les accès et 
les parements accessibles une fois 
l’orgue démonté. Le chantier com-
portera d’abord une phase de confi-
nement de la zone concernée. L’entrée 
principale, la tribune, les abords im-
médiats de l’orgue et une partie de la 
nef seront intégrés dans un dispositif 
de protection destiné à éviter toute 
dispersion de poussières. Une base 
de chantier sera installée sur le par-
vis, avec des équipements permet-
tant aux ouvriers d’entrer et de sortir 
selon les règles applicables aux tra-
vaux en milieu pollué. L’orgue devra 
être largement démonté. Les tuyaux 
seront retirés, nettoyés, stockés puis 
progressivement remis en place. Les 
parties internes de l’instrument se-
ront également traitées.
- Des travaux complémentaires de 
restauration, non effectués lors du 
relevage précédent. Il s’agit de l’amé-
lioration de l’étanchéité des boîtes 
expressives, la restauration du tirage 
des jeux et de la restauration des mo-
teurs de basses. Certains éléments 
partiront en atelier pour être restau-
rés avant leur remontage. Une fois 
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l’ensemble réinstallé, commencera 
une phase essentielle mais moins vi-
sible : le travail sonore. Chaque tuyau 
devra retrouver sa place, sa justesse 
et son équilibre dans l’ensemble de 
l’instrument. C’est seulement après 
cette étape que l’orgue pourra de nou-
veau remplir pleinement sa mission 
musicale et liturgique.

Le calendrier présenté prévoit un 
démarrage du chantier à la rentrée 
2026. La première grande phase de-
vrait durer jusqu’aux Rameaux 2027, 
avec l’objectif de rendre alors l’entrée 
principale à nouveau accessible. L’en-
semble de l’opération devrait ensuite 
se poursuivre par le travail en atelier, 
le remontage et les réglages sonores. 
Les travaux pourraient durer en tout 
24 mois dans une hypothèse très 
prudente.

Le curé a également évoqué les 
conséquences concrètes pour la vie 
paroissiale. Pendant la première 
phase, l’emprise du chantier réduira 
sensiblement la capacité d’accueil de 
l’église et condamnera l’entrée princi-
pale. L’église devrait être peu acces-
sible en semaine, afin de permettre 
aux entreprises de travailler dans 
de bonnes conditions. Le souhait 
demeure cependant de maintenir 
autant que possible les célébrations 
du samedi et du dimanche. Certaines 
messes, funérailles ou célébrations 

particulières pourront être trans-
férées à Sainte-Bernadette. Cette 
contrainte obligera la paroisse à une 
réorganisation, mais elle pourra aus-
si devenir l’occasion de réfléchir à de 
nouveaux équilibres pastoraux.

Le temps de questions a permis 
d’aborder plusieurs préoccupations. 
Des paroissiens ont demandé s’il 
existait un risque de pollution pour 
le quartier ou pour le parvis. Les in-
tervenants ont répondu que le danger 
principal concernait les poussières 
présentes dans la zone de chantier. 
Le confinement, les protections au 
sol, les sas, les équipements de dé-
contamination et le traitement spéci-
fique des déchets doivent empêcher 
toute diffusion vers l’extérieur. Des 
contrôles seront réalisés pendant les 
différentes étapes.

La question de la proportion des 
moyens engagés a également été po-
sée. Certains ont exprimé la crainte 
d’un dispositif très lourd. Les res-
ponsables ont expliqué que les règles 
liées au plomb sont strictes, notam-
ment pour protéger les personnes qui 
travailleront sur le chantier ou utili-
seront ensuite l’instrument. L’objectif 
est de trouver un juste équilibre entre 
prudence, responsabilité et efficacité.

D’autres questions ont porté sur la 
protection des parties déjà restau-
rées de l’église. Il a été précisé que 

des tests plomb ont été faits sur les 
parements restaurés et qu’il n’y a pas 
de contamination des parties restau-
rées. Les intervenants ont assuré que 
l’expérience du précédent chantier 
avait été pleinement prise en compte. 
Le nouveau dispositif doit précisé-
ment éviter toute nouvelle contami-
nation. Il ne s’agit pas d’une restau-
ration esthétique des murs autour de 
l’orgue, mais d’un nettoyage ciblé pour 
supprimer le risque lié aux poussières 
de plomb.

Le rôle de l’organiste titulaire a éga-
lement été évoqué. Il a été confirmé 
qu’il serait bien évidemment asso-
cié au suivi du chantier, comme la 
paroisse, et qu’il recevra les informa-
tions nécessaires au fil des étapes. 
Ce dialogue entre les techniciens, la 
Ville, la paroisse et les musiciens sera 
essentiel pour mener le projet dans 
de bonnes conditions.

En conclusion, le curé a remercié les 
intervenants et les paroissiens pré-
sents. Si chacun regrette la pollution 
qui rend ces travaux nécessaires, cette 
nouvelle étape doit permettre à terme 
de retrouver un orgue restauré, sûr et 
pleinement disponible pour la prière, la 
liturgie et la vie musicale de Notre-
Dame d’Auteuil. La paroisse tiendra 
régulièrement les fidèles informés de 
l’avancement du chantier.

État actuelL'orgue en toute beauté avant les nouveaux travaux
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La phase 1 des travaux (décontamination 
de l’orgue) est entièrement à la charge de la 
Ville de Paris. Pour le bon déroulement des 
appels d’offres, le budget n’est pas ici donné 
pour ne pas biaiser la négociation.

La phase 2 d’amélioration de l’orgue 
(complémentaires à ceux réalisés avant 
la rénovation de l’église) est évaluée à  
180 000 euros, prise en charge pour moitié 
par la paroisse, et pour moitié par la ville de 
Paris. 

De gauche à droite, les 3 intervenants : 
• �M. Mael Perronno - Chef du Département des Édifices Cultuels et Historiques
Sous-Direction du Patrimoine et de l’Histoire - Direction des Affaires Culturelles
• M. Thomas Monnet - Technicien-conseil pour les orgues protégés au titre des monuments historiques, agréé par le Ministère de la Culture - 
Maitre d'œuvre des travaux sur l'orgue 
• M. Sinicha Mijajlovic - Sous-directeur du patrimoine et de l’histoire à la Direction des Affaires Culturelles (DAC)

La partie en rose représente l’emprise de l’échafaudage dans la pre-
mière phase des travaux. La partie en bleu représente la zone de déga-
gement pour l’ensemble des travaux

ET LE FINANCEMENT DANS TOUT CELA ?
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L’ÉGLISE VIT DE VOS DONS… 
ELLE NE PEUT VIVRE SANS VOUS !
Merci à tous pour vos dons si généreux, 
La paroisse ne vit que grâce à eux !

Votre don témoigne de votre attachement à Auteuil.

Léguer à l’Église, léguer 
à Notre-Dame d'Auteuil : 
pourquoi pas moi ?
Pourquoi léguer à l’Église ? 
Léguer tout ou partie de ses biens 
est une décision spirituelle forte. 

C’est un acte de 
foi et d’espérance
en la vie. C’est 
donner à l’Église 
les moyens ma-
tériels de pour-
suivre sa mission 
d’évangélisation, 

d’éducation, de charité, de prière… 
auprès des générations futures.
Quel intérêt pour ma famille ?
Quels que soient notre situation 
familiale et notre patrimoine il y 
a toujours une solution juridique-
ment et fiscalement appropriée, 
bien souvent « gagnant-gagnant » 
pour les héritiers et pour l’Église.

POUR EN SAVOIR PLUS  
SUR LES LEGS, donations  

et assurances-vie, vous pouvez 
contacter :

le curé de la paroisse, le père 
Antoine Devienne :  

Tél. 01 53 92 26 26  
cure@notredamedauteuil.fr 
ou l’équipe Transmission de 

patrimoine du diocèse de Paris, 
M. Hubert Gossot :

Tél. 01 78 91 93 37 
hgossot@diocese-paris.net

Le 1er vendredi du mois,  
la messe du soir est 
célébrée pour les 
bienfaiteurs de notre 
paroisse.

Notre-Dame d’Auteuil est dans Ma vie...
Elle a besoin de MOI pour vivre !
Comment donner :
• �Par chèque : 

à l’ordre de Notre-Dame d’Auteuil - ADP
• Par carte bancaire : 
	 - En flashant le QR code
	 - �Sur le site de la paroisse  

notredamedauteuil.fr
	 - À l’accueil de la paroisse, 1 rue Corot
	 - Aux bornes dans l’église
• �Par prélèvement :  

enveloppe disponible sur les présentoirs

Pour donner,  
au denier 

c’est très facile

Le don au Denier n’est  
pas un geste de générosité  
parmi tant d’autres : c’est 
un acte qui témoigne de 
votre attachement à la vie 
et à la mission de l’Église 
catholique et à celle de 
votre paroisse.

À quoi sert le denier de l’Église ?
À financer la mission pour nous 
permettre d' :
•�incarner l’Évangile et partager la 
bonne nouvelle avec tous

• �être ouverte 7 jours sur 7 pour 
vous accueillir

• �organiser les événements convi-
viaux et festifs pour toutes les 
générations

• �accueillir chaque semaine plus 
de 300 jeunes, 40 groupes pa-
roissiaux… 

Combien donner ? 
Que chacun participe selon son 
cœur et ses moyens. L’Église sug- 
gère une contribution à hauteur de 
1 à 2% de vos revenus annuels. Si 
vous êtes imposable, vous pouvez 
déduire de votre impôt sur le reve- 
nu 66 % du montant de votre don. 
Par exemple, un don de 500 euros 
vous coûtera réellement 170 euros soit 
moins de 0,50 euros par jour.

Les travaux de la nef  
et du chœur sont achevés.
Après trente mois de travaux, 
l'église a réouvert ses portes 
le 14 octobre 2023.

Fin 2024, la Ville de Paris a effec-
tué les travaux de nettoyage du 
narthex (entrée de l'église), pré-
lude aux travaux sur le Grand 
orgue Cavaillé Coll espérés pour 
2025. Après dépollution des iné-
vitables dépôts de plomb, travaux 
financés par la Ville de Paris, nous 
en profiterons pour faire des tra-
vaux complémentaires sur le ti-
rage des jeux. 

Merci à la Ville de Paris, 
aux mécènes, paroissiens et 
donateurs sans lesquels tout 

cela n’aurait pas été possible !

Continuez de nous aider  
à financer ce grand chantier. 

Nous avons encore  
besoin de vous ! 

Chèque à l’ordre 
de FND-FAPP- 

Notre-Dame d’Auteuil
Vos dons sont éligibles  

à une réduction sur l’impôt 
sur le revenu ou l’IFI.

DON
S À L'ÉG

LISE
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« NOTRE FOI EST  
NOTRE VIE »
BIENHEUREUX CARDINAL  
ILIU HOSSU 

Mosaïque de peuples et de frontières, 
ce pays a connu jusqu’à peu une his-
toire complexe : située à la marge 
de puissants empires, la Roumanie a 
réussi en dépit d’innombrables tragé-
dies à garder sauve son identité.

La découverte du témoignage de 
monseigneur Iuliu Hossu, figure 
emblématique de l’Église Gréco-ca-
tholique Roumaine persécutée par le 
régime communiste, nous a d’ailleurs 
accompagnée durant ce pèlerinage. 
Incarcéré, humilié il n’a jamais cédé, 
réussissant même à transformer cette 
épreuve en témoignage d’espérance et 
de fidélité.

Mais qu’est-ce que  
la Roumanie ?
Vu de chez nous, c’est un lieu presque 
exotique, ne serait-ce que par sa po-
sition, quelque part aux bords de 
l’Europe. Elle est en effet à la fois 
balkanique, orientale et centre-euro-
péenne, sans complètement apparte-
nir à aucune de ces divisions finale-
ment assez artificielles.

Pays martyrisé par d’innombrables 
guerres, pays de Dracula et du dicta-
teur Ceausescu, c’est également une 
région magnifique, où la foi chré-
tienne s’exprime aux carrefours des 
agglomérations et dans la richesse 
extraordinaire de son patrimoine spi-
rituel et culturel.

La Roumanie actuelle a une forme 
presque circulaire avec à son extré-
mité sud-est une excroissance conte-
nant le delta du Danube. Le pays est 
divisé en trois régions, elles-mêmes 
subdivisées en sous-unités territo-
riales  : Moldavie, Valachie et Tran-
sylvanie.

Notre pèlerinage nous a d’abord 
conduit en Moldavie (à ne pas 
confondre avec la république de Mol-
davie) et plus particulièrement en Bu-
covine, paysage poétique de collines 
et de forêts, située contre la frontière 
ukrainienne où se trouvent des mo-
nastères magnifiques érigés entre les 
XVe et XVIIe siècles. Nous sommes 
ensuite entrés en Transylvanie, cer-
née par les Carpates et spécialement 
dans la région de Maramures encore 
très authentique  : nous y avons ad-
miré de splendides portails sculptés, 
des églises en bois aux clochers effi-
lés, un habitat rural traditionnel bien 
préservé et des forêts spectaculaires. 
Quant à Cluj, étape finale de notre 
pèlerinage, nous avons pu y constater 
l’importance économique de l’Europe 
dans cette ville moderne et interna-
tionale.  

Forte présence de la religion 
chrétienne
Au-delà de ces éléments pittoresques, 
ce qui nous a tous frappés c’est la vi-

talité des églises roumaines : partout, 
en effet, nous avons vu des églises 
récemment construites ou en cours 
d’achèvement ainsi que d’innom-
brables calvaires. Nous avons pu 
constater également la complexité de 
la présence chrétienne dans ce pays 
où se côtoient orthodoxes, grecs-ca-
tholiques, catholiques romains ainsi 
que divers courants protestants. La 
visite de la prison de Seghet où ont 
été torturés, affamés, tués d’innom-
brables opposants au régime com-
muniste – dont les sept évêques 
gréco-catholiques qui n’ont jamais 
abjuré leur foi – a été d’ailleurs l’un 
des points forts de ce pèlerinage. 
Mais c’est bien sûr la contemplation 
des fresques peintes des monastères 
de Bucovine dont nous garderons 
tous un souvenir émerveillé qui nous 
a le plus marqués. Conduits par les 
méditations du père Louis sur les 
liens entre icônes et parole de Dieu, 
nous avons pu entrer dans ces repré-
sentations spirituelles différentes de 
celles auxquelles nous sommes habi-
tuées. Les messes célébrées ensuite 
dans des églises gréco-catholiques 
– dont l’une suivant le rite byzantin, 
(l’un des vingt et un rites de l’Église 
catholique) nous ont également don-
né l’occasion de prier ensemble avec 
les deux poumons de l’Église, notion 
si chère à saint Jean-Paul II.

Si proche et si lointaine à la fois,  
la Roumanie est un pays plein de contrastes 
qu’une quarantaine de paroissiens  
a été heureux de découvrir. 

PÈ
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Stéphanie de Francqueville
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Enfin, nous a été donné de mieux 
saisir la difficulté d’existence des po-
pulations dites « rom » grâce aux ex-
plications de Michel Svetchine ainsi 
que l’effroyable tragédie des popula-
tions juives roumaines, pourchassées 
d’abord par le régime fascisant avant 

d’être vendues contre du bétail ou des 
dollars par les communistes.

Pèlerinage plein d’émotions et de 
découvertes donc, mais également 
grand moment de fraternité, de par-
tage - on peut ne pas avoir récupéré 
sa valise et trouver de quoi s’habiller 

malgré tout - qui nous a permis de 
vivre ensemble une expérience mar-
quante. Un immense merci à notre 
curé et au père Louis pour cette orga-
nisation qui nous laisse dans l’espé-
rance d’un prochain pèlerinage !

Stéphanie de Francqueville

PÈLERIN
AG

E

Cellule de prison Messe et nouveaux amis

Notre foi est notre vie, Mémoires,  
Édité en 2025, Iuliu Hossu



 16 

GARDIENS DE FIDEM
Premier tome d’une série de trois 
ouvrages, plongez avec Lise dans 
l’univers aquatique de Fidem. Un 
roman initiatique rempli d’aven-
tures, d’amitié, de poésie et d’hu-
mour, que l’on peut lire avec ou 
sans le regard de la foi. Coup de 
cœur de la librairie GUETTIER.
À partir de douze ans.
Gardien de Fidem, L’appel des 
profondeurs T.1, Blanche COL-
LANGE, Mame éditions, 17,90€

LA BANDE À ZACHÉE
Jeu de société coopératif
Un jeu rapide pour toute la famille 
et les soirées entre amis !
Une plongée à Jéricho, au Ier 
siècle !
La bande à Zachée, éditions de 
l’Emmanuel, 18€ 

SAMUEL PLUMESÈCHE
Samuel, apprenti notaire, rêve d’être 
corsaire. Un soir il s’enfuit de la vie 
trop rangée que son père souhaite 
lui voir embrasser.  Il monte clan-
destinement sur un bateau. C’est le 
début de nombreuses péripéties car 
bien qu’ayant lu de nombreux récits 
et romans de pirates et d’aventuriers, 
la vie à bord se révèle être bien dif-
férente. 
À partir de dix ans.
Les aventures mémorables de Samuel 
Plumesèche, Apprenti corsaire T.1, 
Paul Baupère, éditions Mame, 16,90€

BIBLE IT !....
Incontournable  pour  approfondir 
ses connaissances sur la Bible et à se 
tordre de rire… En groupes d’amis 
ou en famille, ce jeu intergénération-
nel est tout simplement hilarant !
Bible it, Edmond Prochain, éditions 
du Signe, 18€

L’AUDACIEUSE  
ALBA MONCIATTI
L’histoire se passe, à Venise pen-
dant la Renaissance, Alba, fille 
d’un riche marchand nous en-
traîne dans une aventure haletante 
et enlevée. Énigme à résoudre, 
mystère et rebondissements sont 
au rendez-vous.  Coup de cœur de 
la librairie GUETTIER.
Un roman à partir de neuf ans.
L’audacieuse Alba Monciatti, 
l’énigme des canaux T.1, Marie 
RAY, éditions de l’Emmanuel, 
15,95€

QUEL DÉLUGE ! 
Un jeu amusant et coopératif pour 
les plus petits, où tous les joueurs 
unissent leurs efforts pour remplir 
l'Arche malgré les obstacles.
Quel déluge ! Vite, réunis les ani-
maux dans l'Arche ! Thibaut Bey-
lard, éditions le Sénevé, 12,90€

SÉLECTION CAMPANILE 
ÉTÉ 2026
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LECTU
RES

LE FOU DE DIEU QUI VOYA-
GEAIT AU BOUT DU MONDE
Si vous ne l’avez pas encore lu, 
embarquez cet été avec Javier Cer-
cas, sollicité pour accompagner 
le pape François lors de sa visite 
en Mongolie. Écrivain athée, il 
y voit pourtant une opportunité 
d’interroger le pape sur la vie éter-
nelle, pour sa mère, croyante. Des 
couloirs du Vatican aux plaines 
de la steppe, il nous emmène 
à la rencontre d’une multitude 
de personnes. Va-t-il réussir à 
s’approcher du pape et à avoir la 
conversation tant attendue ? 
Le Fou de Dieu au bout du monde, 
Javier Cercas, éditions Acte Sud, 
24,50€

MA BIBLE EN TISSU
Toute première Bible pour les tout-
petits, cinq passages bibliques, 
un par page avec «  papier qui 
craque ».
Ma bible en tissu, Gill Guile, CLC 
éditions, 10€

TÉMOINS DE L’ESPÉRANCE,  
à la rencontre des apôtres  
de notre temps
Nous partons à la rencontre de ces 
témoins cachés prêtres, religieuses, 
catéchistes, familles qui vivent 
l'Évangile au cœur du danger. Sans 
chercher l'héroïsme, ils demeurent 
fidèles au Christ et deviennent pour 
nous des exemples. Ce voyage boule-
versant auprès des apôtres de notre 
temps rappelle que l'espérance chré-
tienne reste vivante et indestructible, 
particulièrement dans l'adversité.
Benoit de Blanpré dirige l'AED, l'Aide 
à l'Église en Détresse, principale as-
sociation d'aide aux chrétiens persé-
cutés. 
Témoins de l’espérance, à la rencontre 
des apôtres de notre temps, Benoit 
de Blanpré avec Thomas Oswald,  
éditions Artège, 18,90€

LE CHRIST QUI VOYAGEAIT 
DANS UNE PARKA FLUO
Un roman subtil, léger et profond ! 
Quatre vies liées par une croix 
fourrée dans une parka pour sau-
ver sa peau. 
Une croix qui éveille à la présence 
divine dans nos vies. 
Une croix qui nous montre une 
foi(s) de plus que Dieu écrit droit 
avec des lignes courbes. Coup de 
cœur de la librairie GUETTIER.
Le Christ qui voyageait dans une 
parka fluo, Angelina Barras,
éditions Téqui, 18,90€

THÉOPHILE
Un magazine pour aider les enfants 
à s’émerveiller et à admirer ce qui 
est bon et beau dans le monde. 
Théophile magazine bimensuel, 
pour les 7-12 ans, Magnificat, 6.90€

Spéciale " jeunesse " à prendre dans vos valises particulièrement les jeux en famille 
pour la plage ou après un repas pour un temps d'union, de partage et joie !



 

 

PARTAGEONS NOS JOIES  
ET NOS PEINES DU 1ER AVRIL  

AU 31 MAI 2026

Avril
Baptêmes adultes : Aimie Selama-Biogeau,  
Aurore Leclercq, Daniel Souza Nunes,  
Hugo Cerrone, Patou Ockot Adampot,  
Romy Le Coz, Sandra Benelmir, Inès Djaâfar, 
Ursula Goma Dembi, Vincent Nugier 

Baptêmes enfants : Éloïse et Nathanaël Leduc, 
Eugénie de Bentzmann, Margaux Dupuy,  
Capucine Janvier, Léo Pilfert, Roman Raux,  
Agathe Roy, Antonin Grall, Gabrielle Crouzet, 
Louis et Oscar de la Taille, Blandine Wellecam,  
Alix Pilorget, Joséphine Floc’h, Céleste Guizard

Obsèques : Raymond Viault, Anne-Marie Bouvrain, 
Jean-Claude Mazaury, Monique Borgnis-Desbordes, 
Ghislaine de Lasteyrie du Saillant de Comborn

Mai
Baptêmes : Madeleine Granboulan,  
Gabrielle Paugam, Jeanne Gouëzel,  
Aimée Levasseur, Ayden Martins Costa,  
Charles Bidault, Adriana Schnetz, Marcus Buron, 
Maxime Peter Fulgraff, Marceau Bonfort,  
Théo et Lucas Han, Eliott Pintaparis,  
Olivia Martinelli, Raphaëlle Millet, Eve Carpentier, 
Valentine Chalandon, Isabelle Umdenstock

Mariage : Laurent Gerardin avec Caroline Labénère

Obsèques : Isabelle Berson, Bernard Maitre, 
Marcelle Cornu, Frédérique Hinous, Nicole Gérald, 
Geneviève Faurre, Mariam Rosauro,  
Danielle Fournier, Angiolina Taiola,  
Edmond Donnadieu, Dominique Labat
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informations
paroissiales
de l'année
Messes dominicales

Samedi et veille de fête : 18h30 
Dimanche et jour de fête : 9h00, 10h30, 12h00, 18h30 

21h30 à la crypte

Messes en semaine 
Lundi 19h00 

Mardi au vendredi : 7h45 (en périodes scolaires) 
9h30 et 19h00
Samedi 9h30

Du mardi au vendredi :
Laudes à 9h00 à la crypte (en périodes scolaires)

Du lundi au vendredi : chapelet à 18h00,  
dans la chapelle de la Vierge

 
Confessions 

Dans le bureau d’accueil dans l’église.
Du mardi au vendredi de 17h30 à 18h45,
(En vacances scolaires de 18h00 à 18h45)

Samedi de 10h00 à 11h00

La chapelle Sainte-Bernadette  
et la crypte sont équipées  

d’une boucle magnétique pour malentendants.

L'église et la chapelle Sainte-Bernadette sont équipées 
d'une rampe pour personnes à mobilité réduite.

Photo de couverture : Fonds iconographiques 
de la paroisse ayant permis la conception de cette photo 
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Bulletin bimestriel 
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Dépôt légal : Juin 2026 - 260645C
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Pour les horaires d'ouverture de l'église  
et ceux des messes,  

du lundi 29 juin au vendredi 28 août inclus,  
se reporter au site de Notre-Dame d'Auteuil :

www.notredamedauteuil.fr  
ou à la FIP, Feuille d'Informations Paroissiales.

Très bel été à tous, vivement la rentrée !

HORAIRES D'ÉTÉ



Établissement Catholique sous Contrat

31, rue de la Pompe - 75116 PARIS 
Tél. 01 45 03 81 00 

www.gerson-paris.com

Gerson
MATERNELLE | ÉCOLE 

COLLÈGE | LYCÉE 
Accueil enfants précoces

Le journal tient à remercier 
la Boucherie de l’Eglise 

pour son soutien.

Conservation et restauration 
de meubles

30 rue Boileau - 75016 Paris
01 40 71 95 57

contact@atelierpitty.com
www.atelierpitty.com

ATELIER PITTY

Notre boutique vous accueille du mardi au 
samedi, de 10h à 19h, sans interruption.

Vous y trouverez un large choix de lampes de 
table, lampe de bureau, de lampadaires, ainsi 
que des éclairages pour tableaux adaptés à 
vos espaces.

Nous proposons également de nombreuses 
ampoules et une gamme variée d’abat-jour : 
en stock, sur commande ou sur mesure.

Notre atelier de réparation est à votre service 
pour tous vos petits soucis de luminaires.

118 avenue Mozart 
75016 PARIS

Notre entreprise vous accueille du lundi au vendredi, 
de 9h à 12h et de 13h à 18h.

Nous réalisons vos travaux d’électricité en rénovation 
complète ou partielle, la mise en conformité de ta-
bleaux, la réfection des parties communes, ainsi que 
le remplacement de vos éclairages par des solutions 
LED, y compris pour vos bibliothèques.

Pour un dépannage, une amélioration de votre ins-
tallation ou un conseil technique, notre équipe est 
à votre écoute.

01 46 51 08 08 
        - Choix 1 pour un RDV
        - Choix 2 pour la boutique

         idelec@paris16eme.fr

Entrée boutique Entrée entreprise

Estimations gratuites sur rendez-vous
Les mardis et jeudis du TrocadéroMaison de ventes aux enchères 

Votre Expert à Paris XVIe
–
Jean-François LANDREAU 
01 47 27 56 59 - jflandreau@millon.com

VENDEZ VOS TRÉSORS  
AUX ENCHÈRES !

TROCADÉRO
–
5, avenue d’Eylau 
75116 Paris

Adjugé 39 000 € 

millon.com

ou à votre domicile les autres jours 

BIJOUX – MONTRES - TABLEAUX AN-
CIENS, MODERNES ET CONTEMPORAINS 
ARGENTERIE – ART DÉCO – ART NOUVEAU
ART D’ASIE – ART RUSSE – ART D’ISLAM
SCULPTURES – PIÈCES DE MONN A I E 
VINS –  TIMBRES POSTE – D E S S I N S 
OBJETS D’ART & DE COLLECTION  

Louis VALTAT - Anémones
Adjugé 48 000 € 

F.X. LALANNE, lampe
Adjugé 41 000 € 

Adj. 4 200 € 
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66, av. Théophile Gautier - 75016 PARIS 
Tél. 01 45 27 06 78

« A Notre-Dame d’Auteuil » SARL

Librairie -  Art religieuxGuettier
Ouvert de 10h à 19h du lundi au samedi

contact@librairie-guettier.com

Librairie religieuse, librairie jeunesse,
Art religieux, médailles de baptême, 

gravure, santons Carbonel et Escoffier, 
Arterra, crèche Cassegrain, Filippi, 

images de communion, bougies, encens, 
Statue Vierge à l’enfant de Notre-Dame d’Auteuil.

Horlogerie Norbert
Restaure pendules 

et montres anciennes
2 av. Théophile Gautier - 75016 PARIS

Tél. 01 45 25 10 33
www.horlogerie-norbert.fr
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